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core éprouve les armes anglaises 
duraut cette guerre. Le général 
Gatacre à la tête de 4,000 hommes 
rencontra les bœrs fortement 
retranchés sur Stormberg, L’en¬ 
nemi l’attaqua par un teu terr¬ 
ible. Les troupes anglaises 
cherchèrent à s’emparer de la 
position qui défendu par une 
puissante artillerie et |>ar la 
nature même du terrain résista à 
toutes leurs tentatives ; un dé¬ 
tachaient d'infanterie montée 
envoyé pour tourner l’ennemi ne 
put réussir. Finallewent, après 
un duel d’artillerie qui dura 8 
heures, le général Gatacre fut 
obligé de se retirer a Molteno 
ayant perdu 605 hommes tués ou 
bléssés,parmi lesquels 18 officiers. 


L'ecole de laiterie du Couver 
nement de i*an toba 191 
Christie Street, 
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Saint Adolphe 


\ oîci les noms des eléves qui oot 
été les premiers de leur division 
pendant le mois iie Novembre:— 
Dictée Française,—Julienne De¬ 
lorme, Auastasie Berrianth, Mary 
Smith, Marie Louise (Jalameau. 

Les Lettres,—Joachim Delorme, 
Clara Delorme, Marie Anne 
Proteau, Jean Baptiste Lagassé. 

Syllabaire, 1ère Divibion,—Jos¬ 
eph Courchaine, Rodier Camyré. 

Syllabaire, 2e Division,—Jeanne 
s.amyré, Adélaide Berrianth, Moise 
Delorme, Joseph Landry. 

Syllabaire He Division,—Vincent 
Delorme, Joseph Alexandre De¬ 
lorme, Ldouarü Uelorme. m 

.Grammaire Française,—Joseph 
•me, Joséphine Lagassé. * 
Exercice Orthographique,—Jul- 
ienne Delorme, Auust&sie Berrianth 
Mary Sifiith^p;| f ’ 

Premier Livre de Lecture,— 
hélène Delorme, Eléonore Delorme 
Deuxième Livre de Lecture,— 
Marie Louise Delorme, Joseph 
Delorme, Joséphine Lagassé. 

Devoirs du Chrétien,—Julienne 
Deiorme, Anastasie Berrianth, 


L’administration n’est pa* responsable des 
ticlea ou correspondances dûment signés. 


ABONNEMENTS 


Le O MA SD REMEDE ERAIWAIS nmâr* 
la Dyspepsie, Im Affrétions Bilieuses, la 
Csmsti p a di on, H toutes tes Maladies dm 


d& et Etats-Unis. 

»pe (compris le port).. 

Stridentent payable d'avance 


La REMEDE BU Br. 8EY est un composé 
des aromatiques les plus pl»rs, qui stimule les 
fonctions digestives vt qui loin d’afaibüroomms 
L» plupart des médicaments, tonifie su contraire 

et vivifie. 

I>« plus, U contient une substmnee qui agit 
directement sur les intestins, de sorte qu’à 
petites doses il prévient et guérit la constipation, 
et à doses plus élevées, il agit comme ua des 
purgatifs les plug efficaces. 

Chose importante à noter, le REMEDE BU 
Br.BEY peut être pris à n’importe quelles ddws 
sans déranger les habitudes et le régime de oelui 


TARIF DES ANNONCES. 

e insertion, par ligne.. .12c. 

nque insertion subséquente..te. 

ff. B.—Les annonces de naissances, mariages 
cultures seront insérées, au taux de 


Les Elections 


Au Transvaal. 


Les derniers résultats des | Deioi 
élections doiyie 21 sièges à 
l’opposjition, 16 xau ministeriels 
et 1 indépendant. Voici la liste 
des candidats élus : 

J POUR LE GOUVERNEMENT : 

Beautiful Plains—R. C. Ennis, 
maj. 91. 

Birtle—C. J. Mickle, maj 160. 
Carillon—M. Jérome, maj.*96. 
Deloraine—C. A. Young, maj. 110 
Lakeside—James McKenzie, 
maj là. 

Lausdowne—C. C. Norris, maj. 


Le peu de nouvelles qui arri- 
ent du théâtre de la guerre ne 
ont pas faites pour calmer 
'anxiété an sujet des troupes 
ngiaises dont la position est de 


S. LACHANCE, PROPRIETAIRE, 
1538 4 1540 Rut Stu-Catherint. ttontrtal 


>lus en plus critique. 

Tous les Hollandais de la 
;oionie dn cap se soulèvent en 
aveur des Bœrs ; on cite même 
les volontaires de Par niée 
mglaise qui ont déserté pour se 


Nouvelles 


Messieurs Mariou & Marion, 
Soliciteurs de brevets, édifice de 
la New York Life, Montréal, 
fournissent la liste suivante de 
brevets récemment accordés à 
leurs clients par le Gouverne¬ 
ment canadien. 

63,208 —Louis Alphonse Nad- 
eau, Iberville, P. Q,—Volée 
d’avant. 

63,299—Louis Alphonse Nad- 
eau, Iberville, P. Q ,—Ferrure de 
timon. 

65,050—Amédée Locours, Ville 
St Paul, Moutreal,—Chaise 
pliante. 

65,06*7—Mme Victoviue Lam¬ 
bert, Glen- Falls, N. V—Patron 
pour jupe de robe. 

65,67s—AIT. K. Luttrell, Lann- 
ceston, Australie,—Pompe rota¬ 
toire. fl 

65,108—Alber' Krvzat. Berlin, 
Allemagne, Machine pour tordre 
et nouer les fils dans le tissage. 

65,097—J no. Stewart, Mcll- 
raith, Bardurson, Ont.—Calori¬ 
fères p rfecliouue. 


Mary Smith 


assaut qui est attendu d’un 
tournent à l’autre. Le bombarde¬ 
ment continue toujours ; le jour 
ou il a été le plus violent est le 
80 Novembre; les Bœrs avaient 
mis eu batterie une Nouvelle 
pièce de gros calibre qui à causé 
des pertes graves et démouté 
plusieurs canons auglais. 

Le général White a réussi à 
établir des commuuicatfons 
héliographiques avec le général 
Buller. 

A Kimberley, les résultats de 
la sortie du 25 Novembre sont 
plus graves qu’ou ne l’avait 
supposé d’abord. Le colonel 
Scott Turner sortit à la tête de la 
garnison et trouva les avant 
postes ennemis endormis, aussi 
il s’approcha très prés et fut reçu 
par une grêle de balle. L’ap¬ 
proche de renforts bœrs le força 
à rentrer; 28 bœrs furent 
capturés. Le télégramme publié 
par le département de la guerre 
n’explique pas si le colonel' Scott 
Turner fut tué à cette sortie ou 
plus tard. 

Un combat sanglant eut lieu 
le 5 Décembre à la rivière 
Modder ; les troupes du général 
Methuen ont fait des prodiges 
de valeur et ont réussi, après 
deux assauts à la bayoniiette et 
une lutte a charnée corps à corps 
à faire reculer l’ennemi. Les 
pertes anglaises sont très fortes ; 
lô général Methuen a été légère¬ 
ment bléssé. Des renforts son* 


Calendrier 1900 


Le Calendrier de la Puissance 
du Canada, publie par MM. .T. B. 
Rolland & Fils, de Moutreal, 
vient de paraître. 

C’est la feuille la plus com¬ 
plété de ce genre, et aussi celle, 
a laquelle chaque famille cath¬ 
olique canadienne française, est 
acooutunec de reserver une place 
d’honneur a son foyer. 

Eu vente chez tous les Mar¬ 
chands, au prix de 5 contins. 


LE REMEDE DU 


North Brandon—T. E. Green¬ 
wood, maj. 17. 

Portage la Prairie—W. Garland 
maj. 113. 

J Rookwood—T. Riley, maj. 43. 
Russell—H. A. Mullins. 

St. Andréws, Kildonan—Dr. 
Grain, maj. 250. 

Saskatshewan—W. Ferguson, 
maj. 11. 


Tonte 


Anglais, 2e Div.,—M. L. Delorme. 
Mary Suiith, Hélène Delorme, 
Eléonore Delorme. 

Anglais, 3e Div.,—Julienne De¬ 
lorme, Anastasie Berrianth. 

Anglais, 1ère Div., Lettres—Eu- 
geuie Coté. 

Anglais, 2e Div., Lettres,— 
Joseph Landry, Edouard Delorme, 

Catéchisme 1ère Div.,—Ernestine 
Lagassé, Eugénie Coté, Jeanne 
Camyré. 

Catéchisme, 2e Div.,—Hélène 
Delorme. 

Catéchisme. 3e Div..—Julienne 
Delorme, Philomène Delorme, M. 
Louise Galameau. 


Toute âme est uu tombeau plein 
de choses aiméeB 

Comme dans un missel dorment 
de vieilles fleurs. 

On y verrait dormir, tout hum¬ 
ides de pleurs 

^ies premières amours fraîches et 
parfumées. 

Toute âme est un tombeau plein 
de choses aimées. 

Toute âme est un berceau my¬ 
stérieux et doux. 

Comme germent les fleurs loin 
de l’aube vermeille 

Toujours quelque tendresse in¬ 
connue y sommeille 

Quelque nouvel amour qui va 


Souris—A. Thompson, maj. 8. 
Turtle Mountain—J. Johnston 
maj. 190. 

Yirden—T. Simpson, maj. 54. 

Neilson, 


North—Dr 


W’p’g. South-H. J. McDonald, 
maj. 60. 

Woodlands—R. P. Roblin. 

INDEPENDENT. 

Rosenfeldt—W. Hespeler, maj, 


ENCORE UXE DECOUVERTE! 

LE REMEDE DU PERE MATHIEU 

guérit radicalement et promptement l'intempé¬ 
rance et déracine tout dêcir des liqueursalcooli- 

â ues Le lendemain d'une iéte eu de tout abus 
es liqueurs eaivrautes, une seule cuillérée à thé 
iera disparaître entièrement U dépression men¬ 
tale et physique. C est aussi un remède certain 
pour toute Fièvre, dyspepsie, Torpeur du Foie, 
ayant une cause autre que l'intempérance 
Vendu par les Pharmaciens, $1.00 la bout .» 


Quelque nouvel 
fleurir en nous. 

Toute âme est un berceau 
stérieux et doux. 

Charles Fuster 


IL FAUT ETRE JUDICIEUX. 

La guérison du fhume le plus 
opiniâtre suit l’emploi judicieux 
de BAUME RHUMAL. 


Les élections dans Dauphin et 
Gimli auront lieu cette semaine. 


S. LACHANCE, seul propriétaire, 

1538 tt 1540 Rut Stt-Oathtriti, Montrtal. 














malsaine aux pires passions, notre 

a su faire son devoir, et rejeter 
dans le fossé à l’oubli et aux im- 
mondiées morales les affreux pro¬ 
moteurs de tant de vilenies. 

Ils y resteront, espérons le, jus¬ 
qu’à la fin de leurs jours. 

Le “Manitoba” et le “ Tele- 
gram” peuvent marcher de pair 
en attendant que leurs intérêts 
ne les forcent à s’entrédechirer, 
ce qui ne tardera guère. 

Car a defaut des loups, les rats 
se mangent entre eux. 


arrive au pouvoir, il ne pourra 
pas avoir d’hésitation possible, 
le vote de jeudi le renseigne sur 
ce qu’il a à faire, s’il tient à se 
concilier la minorité. 

Quand aux représentants de la 
minorité, ils n’ont qu’une chose 
à faire : attendre. 

•Ils ont l’indépendance morale 
et matérielle complète, absolue ; 
ils sout libres de toute entrave ; 
ils sont les juges et les maîtres 
de la situation 

Ils ont prouvé qu’ils savaient 
être à l’occasion des amis sincè¬ 
res, on des adversaires redouta¬ 
bles, ils ont dans leur mandat, 
la paix ou la guerre, il dépendra 
du parti au pouvoir de choisir 
entre l’un ou l’autre. 

Dans tous les cas, une chose 
est certaine, les députés de la 
minorité sont bien décidés et ré¬ 
solus à diriger leur conduite non 
sur des promesses, mais sur des 
réalités. 

Avant d’agir, avant de remuer 
un doigt, iis exigent des preu¬ 
ves indéniables de bonne volon¬ 
té à l’égard de la minorité ; au¬ 
jourd’hui ils ne doivent rien à 
personne, et ils n’auront d’autre 
obligation que celles que l’inté¬ 
rêt de la minorité leur créera. 

Après bien des marches et des 
contre marches, après bien des 
tentatives pour se dérober, nos 
adversaires sont aujourd’hui 
acculés au pied du mur, et avant 

nous 


Ce n’est point la lame ue m 
ITfiBA minorité si M. H. X. Macdonald 

et son parti n’ont pas même laissé 

la porte ouverte au moindre es¬ 
poir de la minorité si le parti 
conservateur durant neuf ans 
n’a jamais eu à nous offrir que 
ri ms nrmnpKRpK. sans réalisation ; 


vous a 
déduct: 


nont é. bien 


Jeudi. 14 Décembre 1899 


psszzzs 

fie au contraire qu elle veutV 

concessions nouvelles, et c w 
pour encourager les ho mme , ^ 
bonne volonté, les hommes, bit! 
disposés à son égard, qu’elle 4 
supporté le gouvernement Gree*. 

way, le seul depuis 9 au* 
ait consenti à lui accorder 
que concessions réelles 

Si lfugh John espère s’eu tirer 
avec des chinoiseries semblable 
à celle-là, il se trompe étrau^ 
ment. 5 

S’il croit pouvoir berner U m j. 
norité avec ses veilles rangaiuet, 
il se trompe encore étrangement. 
Les phrases et les excuses n’ont 

plus cours, ce qu’il nous fait 


Toute» communication» concernant ia rcu 
tions devront être adressée» » 

M. D’HELI.EN’COURT, Rédacteur, 
Boite J309, WiNiyPBO, Mi 


La Position véritable de 
la minorité 


Ils cherchent déjà des 
prétextes ! ! 


Si jamais nous avions pu con¬ 
server le moindre donte sur les 
intentions réelles de M. H. .T. 
Macdonald et de ses amis à l’é¬ 
gard de la minorité il suffirait 
d’écouter ce que disent ses par¬ 
tisans fanatiques de St. Boniface 
ou de lire la correspondance si¬ 
gnée un “conservateur”, corres¬ 
pondance parue dans le “Tele- 
gram” du 11 courant. 

A St. Bouiface les chers et 
dévoués amis de Hugh John, 
répètent déjà, de par les rues et 
les lieux de réunions que M. H. 
John Macdonald sera mille fois 
justifié de ne rien faire pour la 
minorité qui ne l’a pas suppor¬ 
té aux élections ' 

Doux fils de Tartufe! H. J. 
Macdonald aurait encore été 
bien plus justifié de nerien faire 
pour la minorité si celle ci avait 
voté en cette occasion pour lui ; 
pour lui qui non seulement ne 
promettait rien, mais, mais dé¬ 
clarait à l’avance qu’il ferait 
observer rigoureusement la loi 
1890. 

Si nous avions voté pour lui, 
Hugh John nous aurait dit ; 
vous avez voté pour moi, donc 
vous étiez satisfaits de 
clarations ; je vous avais pré¬ 
venu que je ne ferais rien pour 
vous, -que venez-vous donc ré¬ 
clamer maintenant ! 

Les déclarations des partisans 
français de M. Macdonald sont 
bien instructives ! 

Le correspondant du “Tele- 
gram” qui signe “ a conserva¬ 
tive” a une autre manière de 
présenter sa petite histoire ; 
mais le but qu’il vise reste le 
même que celui des précités : 

“A quelques égards, dit-il 
l’action des français, est satis¬ 
faisante. Elle prouve que 
nous n'aurons plus aucune 
difficulté avec la question des 
écoles. Lorsque les trois comtés 
français supportent M. Green- 
wav cela prouve qu’ils sont 
parfaitement satisfaits avec le 
règlement de la question des 
écol s, effectué par MM. Green¬ 
way et Laurier. Ils ne pourront 
donc plus se plaindre en aucune 
façon si le règlement est mis en 
œuvre par le gouvernement 
conservateur d’une façon STRIC¬ 
TEMENT LEGALE.” (C’est nous 
qui soulignons ces derniers 
mots.) 

Erreur, profonde erreur, Mon¬ 
sieur le conservateur vous cher¬ 
cherez vainement a tirer des 
faits une conséquence absolu¬ 
ment fausse. 

Le vote de la minorités signi¬ 
fie uniquement, qu’elle sait re¬ 
connaître le bon vouloir de quel¬ 
que côté qu’il se produise ; rien 
de plus. 

Il ne peut y avoir aucune am- 
bignité à ce sujet ; nous vous 
défions, soit dans notre journal, 
soit dans les discours de la cam- 


toyens catholiques irançais, et 
nous savions qu’ils compre¬ 
naient la véritable signification 
du vote qui leurétait demandé. 

Notre satisfaction est grande, 
notro joie est entière, non pas 
tant à cause du triomphe des 
hommes, c’est la une question 
secondaire, non pas à cause du 
parti, mais bien, à cause des in¬ 
térêts véritables de la minorité 
catholique qui grâce à l’attitude 
prise par nos comtés Irançais se 
trouvent aujourd’hui en meilleu¬ 
re posture qu’ils ne l’ont jamais 
été depuis 9 ans. 

Que signifié en effet, le vote 
exprimé jeudi dernier par nos 
concitoyens ; ceci simplement ; 

La minorité catholique a vou¬ 
lu prouver qu’elle mettait le 
souci de la cause des école avant 
toute autre chose, 
doute possible, fait connaître 
son “intention et sa ferme volou- 
té de soutenir loyalement et fer¬ 
mement le parti quelqu’il soit 
qui sera disposé a lui accorder 
justice.” 

Le gouvernement Greenway 
s’est montré eu ces deruières an¬ 
nées favorable, aux justes récla¬ 
mations de la minorité ; il lui 
a accordé des concessions, qui 
pour être iusuiïisantes, n’en té¬ 
moignent pas moins de sa bonne 
volonté à notre egard, efla mino¬ 
rité catholique française, puisant 
sa dans sagesse et son désir du 
triomphe, la grandeur d’âme né¬ 
cessaire et vraiment chrétienne, à 
oublié pour un instant ses justes 
motifs de ressentiment ; elle a 
compris qu’il importait avant 
tout de prouver sa bonne vo- 


rer par le miroir aux alouettes 
du bill remédiateur, pour le 
quel H. J. Macdonald arrive au 
pouvoir s’empresserait de décli¬ 
ner avec raison toute compéten- 


SAINT-LAURENT- 

Mardi, le 21 courant à 8heur(» 
a. m. M. W. de Laronde de Oak 
Point conduisait à l’autel Mlle 
Octavie Carrière fille de M. Solo- 
mon Carrièreidè cette paroisse, 
La mariée était accompagnée de 
Melle G, Goulet tandis qim M 
G. G Trudel accompagnait iM, 
de Laronde. La bénédiction nùp- 
tiale fut donnée par le Rev. Père 
Chaumont dans la petite chapelil 
du presbytère. Après la cérémo¬ 
nie un déjeuner des plus déliçaé 
fut servi chez E. Allard Les amis 
du jeune couple lui présentait 
leurs nombreux souhaits de bon¬ 
heur. Le soir le joyeux parti se 
dirigea vers la résidence de M. 
Carrière où on passa une très 
agréable veillée à danser. Tout 
le monde quitta à une heure 
avancée, enchanté de la fête. | 

Jeudi vers 6 heures P. M. les 
uombrerfk amis de M. Alex de 
Laronde et Melle M. Coutu se 
rendaient à la Chapelle du pres¬ 
bytère, pour assister à leur ma¬ 
riage qui fut béni par le Rev. 
Père Camper Supérieur de la mis- 
Après la cérémouie, les 


longtemps nous connaîtrons 
sans doute possible, quels sont 
les véritables amis de la mino¬ 
rité. -î 


Ah ! les vilaines gens 


La minorité ne s’y est pas 
trompé, grâce à Dieu ; elle est 
instruite par lVxpérieuce des 9 
dernières années, ce qu’il lui 
faut, ce ne sont pas des pro- 

ï; f.” vlr * f ' *' • 7' ; ’ * 

m. sses, si belles soiêut elles ; ce 
sont des preuves tangibles, des 
concessions effectives. 

Le gouvernement Greenway 
lui avait donné de ces conces¬ 
sions, et eu votant eu laveur 
de m s candidats, la minorité a 
prouvé qu’elle était prête à ap¬ 
puyer fidèlement quiconque lui 
serait sincèr ment favorable. 

S’il n’en avait pas été ainsi les 
mêmes conservateurs qui accu¬ 
sent aujourd’hui si bêtement la 
minorité de déloyauté, auraient 
été les premiers à lui reprocher 
sou attitude envers Greenway, 
et lorsque nous serions veuus 
leur demander la moindre con¬ 
cession ils nous auraient sim¬ 
plement répoudu : : 

“Vous avez voté contre le 
gouvernement Greenway qui 
s’était compromis pour vous en 
vous faisant des concessions ; 
ceci nous prouve que l’on ne 
peut compter sur vous et nous 
ue sommes pas disposés à nous 
compromettre à notre tour pour 
des gens qui nous abandonnent 
sans vergogne.” 

Dieu merci, nous sommes dé¬ 
sormais à l’abri de ee reproche ; 
nous avons les-mains nettes, et 
la conscience libre 


a sans 


Les conservateur ont durant 
cette compagne usé de tous les 
moyens légitimes et illégitimes 
pour tromper le peuple, et exci¬ 
ter le famatisme. 

A Wiunipeg ils ont fait arrêter 
M. Garnot l’aucien secrétaire de 
Riel, sous le prétexte de fraude 
électorale ; ils l’accusaient d’a¬ 
voir des bulletins Je vote falsi¬ 
fiés. 

M. Garnot après plusieurs jours 
de détention a été reconnu inno¬ 
cent, le juge lui même lui a serré 
la main au sorti du procès, et 
malgré cela, l’iulâme organe, le 
‘ • Telegram” vient accuser M. H. 
Royal d’avoir fait soustraire les 
papiers compromettants de po¬ 
ches de M. Garnot à la station 
de police ! 

La Calomnie, le mensonge, en¬ 
core, toujours ! Ah la vilaine et 
méprisable engeance ' 

Du côté français ce n’est guère 
plus ragoûtant. Le fameux 
“ Manitoba” à la dernière heure 
a cheiché à tirer parti d’un article 
de la Northwest Review contre 
M- Bertrand ; ses amis ont ré¬ 
pandu une atroce calomnie, ac¬ 
cusant M. Bertrand d’avoir dé¬ 
claré la question des écoles ré¬ 
glée, alors que toutes ses paroles, 
affirmaient le contraire ! on l’ac¬ 
cusait de se servir de lettres par¬ 
ticulières, alors qu’il ne voulait 
même pas se servir publique¬ 
ment, de faits acquis et publics 
ceux de l’advisory board ? 

toujours la même lutte, la 
même tactique ! la basse calom¬ 
nie lancée à labri, le mensonge. 

A St Bonilace nous avons 


mes 


sion. Apres la ceremouie, 
parents ainsi que quelques amis 
intimes se réunirent chez M. H. 
Coutu où fut servi un excellent 
repas La soirée se passa très 
agréablement en compagnie du 
jeune couple qui sût charmer 
tout le monde par sa grande ama¬ 
bilité. 

Nos meilleurs souhait de bon¬ 
heur accompagnent tes heureux 
couples dans le voyage de la 
vie.” 


NOMINATION 

PREFET. 

M. Patrice Breland réélu. 
CONSEILLER 

No-. I. H. L. Whitaker, réélu. 
No. 2. Fred. Shirtliff réélu. 
No.'3. J. H. Préfontaine réélu. 

No. 4. W. Desjardin réélu par 
acclamation. 

No. 5. Paul Lafrance et John 

Plante. , 

No. 6. John A. Lane et brs. 

Duroucher. 


nous avons 
prouvé que nous savions recon¬ 
naître les bonnes disposition^, 
d’où qu’elles viennent, nous 
avous affirmé que le seul moyeu 
de s’assurer l’appui de la miuo- 


bles de son 
justice. 
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Avez-vous 


JEAN 


Barbéy d’Aurevilly disait dans 
la dernière année de sa vie : 

“J’ai une envie. C’est d’util¬ 
iser les procédés scientifiques du 
siècle; et, puisque le lecteur 
français est trop pressé, n’a plus 


l’intention de faire un 

voyage dans 1 


miss BAIN 


Californie, 

à l’Est du 


ASSORTIMENT CHOISI DE 

CHAPEAUX. 

CANOTIERS ET DE CHAPEAUX ! 

DE PROMENADE. 1 

$1.00 et $1.25 

ROUGHRIDERS, 1.160. 

TIMBRES DE COMMERCE. 


Désirent annoncer a leur nombreuse clien¬ 
tèle et à tout leurs amis qu’ils ont ajoutés à 
leur assortiment déjà considérable d’Epice- 
ries, vaisselle, Granit, etc., une ligne com¬ 
plète de Chaussure, claques, gants, mitai¬ 
nes etc., que nous vendons a des prix dé¬ 
fiant toute compét ion. \ f 

Il serait de votre intérêt de vous convain¬ 
cre par vous même des grands avantages 
que vous pouvez avoir en achetant vos épi¬ 
ceries chaussures etc., chez. 


le temps dé lire, j’ai l’inteution, 
après le roman par lettres du 
siècle dernier, d’écrire un roman 
par dépèehes. Pas de phrases, j 
des télégrammes !” j 

L’imaginatil auteur des “Dia¬ 
boliques’ ne croyait pas si bien 
dire. L’émouvaute histoire 
suivante que j’ai recueillie dans 
un rapport anglais sur la cons¬ 
truction du câble transaustralien 
qui relie, à travers la grande île 
océanienne, Port-Darwin à Adé¬ 
laïde, montre que le télégraphe 
peut, lui-même, être un instru¬ 
ment de drame, sans qu’il soit, 
pour cela, besoin d'nne fiction. 

La pose du fil télégraphique 
d’un développement de l.tiuO 
milles, venait d’être terminée ; 
quinze stations ou relais, avaient 
été établies, le long de la ligne, 
la distance de l’une à l’autre 
variant de 90 à 120 milles. , 

Chaque poste fut occupé par 
cinq ou six hommes : uu chef, 


Canada, 


ou à aucun point 


Adressez-vous à l’agent le plus 
proche du Northern Pacific, 
ou écrivez à 

CHS. FEE, 

G. P. & T. A., 

St. P«ul 


H. SWINFORD, 
Gen. Agt. 
Portage Av. 
Winuipeg 


Vetements ou pardessus vous i.ont 
àmerveilli'. Vous y gegneivz SI 
ou $2 en valeur, et autant en <*om- 
fort dn plus que partout ailleurs. 

A quoi esc bon, une pantalon qui 
fonne poche aux genoux, ou un 
paletot qui baille des poches comme 
si chacune d'elles était rempli»’ de 
briques. Nous faisons la bonne 
sorte d’habits la seule comfortable, 
et à des prix economiques. 


LIGNE PRINCIPALE 


Morris, Emerson, St. Paul, Chicago 
Toronto, Montréal, Spokane, Takoma, 

Victoria, San Francitoo. 

Départ quotidien. 

' . I Arrivée 


idienne. 


E DU PORTA' 


Pris le Soir an Coucher, le 


e et points interme- 


Laiwe clmi pie 
Arrive chaque 


ir ex. dimanche 
rex. dimanche 


portage 


BRANCHE MORRIS-BRAftBON 


Donne un Sommeil paisib.e et doux. 

A II réchauffe l’estomac, calme les 
nerfs, repose les museks et fait dis- 
paraître les sueurs froides des phti- 
siques et des consomptifs. 


tribus vivant à l’etat sauvage 
dans les immenses “bushes” de 
l’Australie, le service de la ligne 
eût donné, dès le début, voûte la 
satisfaction désirable. 

Les “bushes,” qui ont souvent 
une étendue immense, sont un 
trait caractérisque du pays, tout 
comme les steppes, en Tartarie, 
les prairies, en Amérique et les 
déserts, en Afrique. Ce sont des 
broussailles, d’épais taillis qui 
donnemyine impression profonde 
dé solitude et de désolation, avec 
leurs masses grises oubrunesd’ar- 
bres raides, souvent dépourvus 
d’ombrage et qui, comme 


Morris. Roland, Miami, Baldur, Bel- ' 
mont, Waw&nesA, Brandon ; aurai 
Souri» River branch, Belmont to 

JQgin .. 

Lairae lundi, mercredi, vendredi_ io.40a.rn 

Arrive mardi, jeudi, samedi.. 4.40 a.m 


Avis de Demande de Divorce 


Catherine Cécilia Lyons. du village de 
Treherae, dans la province de Manitoba, 
femme mariée, fera application au Parle¬ 
ment du Canada, k la session prochaine, 
pour obtenir un bill de divorce d’avec son 
R<»u mari, John P. Lyon s, do la ville de 
Winnipvg, dans la province de Manitoba, 
bartender, pour adultère et désertion. 

Daté en la ville de Winnipegl 
dans la province de Manitoba, [ 


Le Vin St-Michel est un • jJXj j*'* 

Tonique Stimulant, qui /y} 

guérit infailliblement la 

faiblesse la plus rebelle, l’anemie sous toutes ses formes, 


Vêtement» d hommes valant $5.00 pour $3.25 
“ M “ 8.00 “ 4.75 


l’épuisement nerveux, les troubles du cœur, l’oppression et 
l’abattement des forces digestives. 

Il donne aux personnes qui souffrent d’insomnie, un som¬ 
meil profond etun repos complet qui est le réparateurdesforces. 

BOIVIN, WILSON à, CIE, Montréal, seul» agents pour le Canada et les Etats-Unis 


d’ombrage et qui, comme la mer 
ondulent sur des plaines nues et 
des collines basses. ' La mono- 

y 

tonie de ces bois où tout est sec, 

| brûlant et silencieux, est rare¬ 
ment rompue par la vue d’un 
oiseau ou de tout autre être 
vryant- De loin en loin, ün 
campement des naturels du pays 
qui, sans demeures fixes, vont de 
place en place à la recherche de 
racines ou d’animaux dont ils 
feront leur nourriture, anime ce 
désert, à la grande jérreur des 
blancs qu’ils rencontrent sur 
leur passage. Remplaçant par | 
la ruse le courage qui leur ! 
manque, s’ils peuvent tuer leur 
ennemi traîtreusement, ils le 
font sans la moindre hésitatien. 

C’est dans la partie la plus 
déserte de cette région des 
“bushes,” à 800 milles environ 
de Port Darwin et à égale dis¬ 
tance d’Adélaïde, que la huitième 
station de la ligne télégraphique 
avait été établie. ün Anglais 
d’Adélaïde, nommé Stapleton, y 
avait été placé comme chef de 
poste. Il avait sous ses ordres 
deux opérateurs et trois ouvriers 
d’origine anglaise. 

A peine installé, et abandonné 
à lui même, ce petit personnel 
eut affaire aux indigènes venant, 
la nuit, par bandes de quarante 
à cinquante, pour piller le 
magasin de vivres approvisionné 
avec le soin et l’abondaiice que 
les Anglais mettent, dans leur 
colonies, à combattre, par une 
copieuse alimentation et de fortes 
boissons, les tristesses dn spleen. 
Quoique bien armé, le poste dut 
souvent avoir recours, pour 
mettre en fuite ses sauvages 
agresseurs, à des décharges des 
fortes batteries dont il disposait. 
La superstition aidant, la simple 
vue de l’étincelle et la secousse 
du choc qu’ils ressentaient 
finirent par imposer aux naturels 
une salutaire terreur de ce qu ils 
nomment encore aujourd’hui “le 
diable de l’homme blanc.” Aussi 
renonçant à toute attaque ouverte 
se décidèrent-ils à user de ruse 
pour attirer les blancs au dehors 
du poste où ils tenaient, enfermée 
dans de mystérieuses boites 
remplies de vases contenant une 


Pardessus 

Ulsters 


le 12e jour d'Août A. D. 1899, J 

THOMAS L. METCALF. 
Solliciteur pour 1 h Demanderesse 


Pardessus de garçons, valant de. 
|7 a $10. dimensions, 32 à 35 
vendùs pour $.300. 


H. B. McGIVEIUN, 

Agent à Ottawa pour le Solliciteur 
de la Demanderesse. 


EN VENTE CHEZ 


Winuipeg 


Marchand 


Pardessus de Coon pour hom 
mes à $10.00 $22.50 $27.50 


Tailleur 


Jaquettes en Coon pour fem 
mes, $22,50 $25.00 $27 00. 


MONSIEUR J. C. McREA 


a transporté son magasin au coin de l’Ave 
nue du Portage et de la Rue Fort 
en face du 

QUCEN’S HOTEL 

Vous etes Invites a visiter. 


Caoutohoues valant $1.00 la paire 
’ pour 60c. 


MISS LIVINGSTONE 


OUVERTURE 

Le Mercredi 20 Septembre à 3 heures 
30, dans la nouvelle salle à l’angle des 
rues Main et Market, audessus de la bou¬ 
tique de sellerie (maison Hutchings.l 
Ordre des Classes. 

Le lundi et le jeudi de 3 à 5 heures, 
Cuisine transcendante. 

Le mardi et le vendredi de 10 heures 
a midi.—Cuisine Bourgeoise. 

Le mardi et le vendredi de 8 ii 10 heu¬ 
res du soir.—Cuisine choisie. 

Le mercredi de 3 a 5 heures 
détachées sur des sujets spéciau 

Le samedi de 10 heures 30 
l’usage des 


Dreyfus 


Lors de son procès eut certainement été 


PARDONNÉ 


S’il avait demandé un dus délicieux pou¬ 
lets rôtis où autre friandises préparées par 


.leçonji 


LE MEILLEUR CHEF FRANÇAIS 


leçons à 
écoles. 

PRIX r 

Série de 10 conférences (avec leçons pra 
tiques $3.00 

Série de 20 conférences (avec leçons pra- 
fait d’huitres tiq ues ) $5.00. 

Huions Classes du matin et de l’après midi, prix 

Qf C ' d’entrée 50 et s. 

Classes du soir, prix d’entrée 35 cts. 

— Classes des jeunes tilles des écoles,^ prix 

d’entrée 15 cts. 

Les billets de Borie sont communs entre 
les membres d’une meme famille. 
Confère» ces d’Ouverture gratuites où 


de GC N THE K 


jeunes 


Les gourmets, tins, appréciateurs de la 
qualité, s’apercevront que ces bonbon» sont 
supérieurs en qualité et en goût à tous ceux 
qui ont été vendus jusqu k ce jour. 


Patinage de 2 hrs. 30 à 4 hrs 
45, et de 8 hrs 15 à 10. hrs p. m 
Musique. Mardi, Jeudi et Sa¬ 
medi, le soir. 


ENGLISH CHOP HOUSE 


CREME FOUETTEE 


CUISINE et service sans égaux : 

Lunch des hommes d’aftaires de midi 
à 2 heures 30—25 cts- 


IL FAÜT AIDER LA NATURE. 

Il faut aider la nature. Si vous 
toussez, prenez le baume rhumal 
il provoquera et aidera la guéri- 


J. WATSON. 

207 Ave du Portage. Tel. 510 


l’on traitera de 

La préparation économique des 

viandes. 

Le mercredi 20 Septembre à 3 heures 30 
et à 8 heures du soir. 


I Cabinets particuliet 
! dames et messieurs. 

































L’ECHO 


eau rougeâtre, la , magique secours quou pourrait reunir, 
paissance du diable qui les i tant pour chercher à sauver le 
protégeait. seul survivant du massacre que 

Or donc, un 6oir, ils mirent le pour enterrer les morts. De 
feu, dans le voisinage de la minute en minute, de lugubres 
station, à une dizaine des pot- “tac-tac,” les uns .agonisants, les 
eaux supportant le fil télégraphi- autres tristement consolateurs, 
que—leur raisonnement, ou j s’alternaient d’une extrémité à 

plutôt leur instinct de sauvages l’autre du fil par lequel un rnour- 
leur ayant indiqué que rien ne | antpeuvait comme faire entendre 
réussisait mieux à faire sortir les I les battements de son cœur à 
blancs tous ensemble, pour les ceux qui l’assistaient de loin, 
faire tomber ensuite dans un séparés par 200 lieues d’un pays 

et désert. 


CANADIAN 


F. N. BELL & Cie. 


Voici le temps venu pour mes nom* 
breux cliente de faire faire à leurs tleighe 
ou à leurs “ cutters ” les réparations né¬ 
cessaires, peinture, etc. . 

Construction de sleighs et autres voi¬ 
tures, à bref délai. 

Notre devise est, ouvrage de première 
classe à des prix modérés. 


EDOUARD JOBIN 


ri Marchand 

de Bois, d’instrument* d’Agriculture._ 

Agent pour la vente de terraiiia aux envi¬ 
rons de St-Claude, à proximité des Sta¬ 
tions.—Paiements faciles, bas prix. 

SAINT CLAUDE. Man. 


Proprietaire 


sau Tégè 

Enfin, la femme de Stapleton 
»rrÎT« arec ses deux enfants ; un 


J. T. HUGGARD, 


, AVOCAT 
Solliciteur, Notaire, 436. rue Main, Win 
mpeg. Téléphone 336. 


La Californie 


NOUS 

AVONS 


ompre le service, M. Stapleton, 
suivi des deux opérateurs et des 
trois ouvriers qui se trouvaient, 
à ce momeut, réunis, s’élança 
dehors. Ses compagnons furent 
les premières victimes des 

sauvages qui attendaient leur 
proie, dissimulés dans le taillis, à 
deux cents mètres de la station, 
sur le -chemin lengeant la ligne 
télégraphique. Ils tombèrent 

tous cinq, à la première attaque, 
frappés mortellement par la 
“nolla-nolla” qui est l’arme 
ordinaire des naturels ; c’est un 
morceau de bois dur et lourd, de- 
55 à 60 centimètres (le long 
pointu des deux bouts. s 

Quant à M. Stapleton, quoique 
très grièvement blessé, il put se 
trpiner en rampant dans un 
taillis où il resta caché jusqu’ 
Iprès le départ des sauvages qui, 
sitôt qu'ils virent les blancs 
gisant à terre, se hâtèrent d’aller 
au poste, de piller toutes les 
denrées du magasin, mais se 
gardèrent de toucher aux appa- 


seize. lis ont ueja apprio i uurr- 
ible catastrophe ; ils sont venus 
sanglotants et, à peine entrés, ils 
se précipitent, d’un élan de 
désespérés, vers l’appareil télé¬ 
graphique. Ils semblent vouloir 
lui arracher la chère vision de 
celui de qui il va, machine 
inerte, leur transmettre les 
dernières paroles, sans faire 
entendre ce qu’elles auront d ému 
de tendre, de douloureux. 


C. HENRI ROYAL, 

«&c., 367 rue Principale, Winr 
dewuB du magasin Richard. 


Du delioieuz 
TABAC CANADIEN 
•a feuilles 


A. J. H. DUBUC, 

NB «• • m . IMBÉI 


w. xx. AVOCAT 

Solliciteur, Notaire.—Chambre 313, Mc¬ 
lntyre Block, Winnipeg. Téléphone 334. 


AU PRIX DE 25c LA LIVRE 

Nous apportons un soin particulier aux 
commandes envoyées par la poste. 


Correspondance avec tous 
les lignes de bateaux, via 


asm 


Mais voici que l’appareil re¬ 
prend ses monotones “tac-tac.” 
Les sanglots se taisent subite¬ 
ment Un profond silence se 
fait. Tous les yeux se portent 
éperdue sur le ruban de papier 
dont le déroulement serpentin 
est signe que la vie u’a pas 
encore abandonné Stapleton. 
Les opérateurs traduisent à la 
famille, au fur et à mesure qu’ils 
apparaissent, les mots que l’ap¬ 
pareil trace en sigqes bleus. 

(A suivre.) 


Eu faco l’hôtel Brunswick 
Boîte postale 816. 


Boston 


L. VERHŒVEN, gérant d< 

la “ Sun Savings and Lo H n Co.,” i’Onta 
rio.— Argent h prêter sur propriétés fon 
cières. Block Mclntyre, rue Main. 


L’ASSOCIATION 


JOSEPH LECOMTE, 


NOTAI- 
Terres à vendre 


RE.—Argent à Prêter, 
dans toutes les paroisses 


Pour informations et pleins ren¬ 
seignements adressez-vous à l’agent 
le plus proche, ou écrivez à 


MANITOBA 


GRAY & SMITH, 

ARTISTES PHOTOGRAPHES 


ADRESSE DD BDREAD 


C. E. MCPHERSON. 

| , Gérant du Trafique 

WINNIPEG, MAN. 


reils, dans la crainte d’en voir 
sùrgir le diable dont ils avaient 
appris à redouter la fulgurante 
étincelle. , W 

Jusque-là, ce drame ressemble, 
sinon dans sa trame, du moins 
dans son sujet, aux catastrophes 
dont les brousses (que ce soient 
celles d’Afrique, d’Asie ou 
d’Océanie) ont été souvent le 
sanglant théâtre, et dont tant 
d’explorateurs et tant de soldats 
ont été les victimes. '%'■ 

Où il change d’aspect, où- le 
procède scientifique, que Barley 
d’Aurevilly voulait mettre en 
scène, intervient et prend en effet 
le premier rôle, c’est quand M. 

Stapleton, réussissant malgré sa 
blessure mortelle à regagner le 
poste que le départ des sauvages 
avait laissé désert, trouva assez 
de force pour pouvoir se trainer 
jusque devant le cadrau de 
l’appareil Morse resté\ intact. 

Saisissant alors tfgj ses doigts 
crispés le bouton de l’appareil, 
comme le naufragé s'agrippe, 
à l’épave qu’une vague a jetée 
sous sa main. Stapleton fit jouer 
la sonnerie d’appel, à coups 
presses, pour ainsi dire haletants, 
et demanda la communication 
avec le bureau terminus d’Adé¬ 
laïde. s r S' 

Il fut aussitôt répondu à cet 
appel qui sonnait comme un 
carillon d’alarme : | 

—Tac, taçrtac-tac. tac, tac. Que I Légumes.—Pommes de terre, 
voulez-vouei : 25c.; séleri, 40 c. à 50c la dou- 

Et en quelques mots brefs, à zaine; choux, 3c. la lb; oignons, 
moitié tronqués et dont le sens 5 c. à 5 c. la lb. 
était complété par les télégraph- Seneca Root,—En grande deman- 
istes d’Adelaide anxieusement de ; 50 c. 

penchés sur lé ruban de papier Laine.—Nominal, 8 c. à 8$ c. la 
que l’appareil déroulait impas- livre. 

sible, Stapleton raconta la tuerie P^°*ïx — p eaux gelées, 7 c. la lb. 
de tout le poste dont il était le avec cinqlbs. en moins pour la 
chef. glace. Peaux de taureaux et 

—“Toc-toc, tac-tac-tac... Je bœufs, 1 c de moins par livre ; 

me meurs. Faites venir de suite peaux de mouton, de 40 c. à 

ma femme et mes enfants que j’ai 65 c; de cheval, 60 c; a $1 pièce, 

laissés à Adélaide. Courez. Foiu.—Pressé, de $5 à $6 ; eu 
Qu’ils se hâtent.... recevoir mes charges, de $4 à $5. 
derniers adieux.” Viandes de Boucherie.—Mouton, 

--‘•Tac-toc-toc-toc.... Nous ail- 0c. agneau, $3.50 à 4.50 pièce ; 

ous appeler un médecin. Lui veau, 7c à 8c ; beuf, 6Je à 7 Je ; 

direz où votre blessure.... lui | porc, 5f à 6c. 

expliqueras!.... Pent être guéri- 

—‘‘Toc-tac.... Inutile. Pas de 
temps à perdre ' “Ma femme, 
mes enfants ! Vite! Vite! 

Pendant que l’on courait cher¬ 
cher ces êtres chers que Staple¬ 
ton réclamait devant l’appareil 
comme devant son lit de mort, 
le ^télégraphe d’Adélaïde trans¬ 
mettait à la septième station— 
de 110 milles environ de 


Revue Commerciale 


Ouvrage non égalé dan» toute la ville 


367 Rue Principale 

WINNIPEG. 


MARCHÉ LOCAL. 


Prix corrects. 

Avez-vous - vu notre dernière nou 
veaufcé ! 

Photo*Médaillons, et Photo-Bijouterie 

â i ^ a. a % » m . - - 


CE QUE VOUS VOULEZ 


POUR LES NOCES, 


donc, si votre montre a besoin de réfrnra- 
tions, il est de votre intérêt de nous l’en¬ 
voyer ou l’apporter. 

Souvenez-vous que nous n’employons 
quo des ouvriers de premier ordre, et 
qu’ils sont toujours sous notre contrôle. 


M. WM. LAGIMODIERE, 

PRESIDENT 

M. S. A. D. BERTRAND, 

1e vioe-president 

M. ED. GUILBAULT, 

2e vice-president 

M. L. H. FOURNIER, 

SECRETAIRE 

M 1 HORACE CHEVRIER, 

TRESORIER 


LE CÉRÉMONIES, 


LES PROMENADES 


Demandez 


La Nouvelle Voiture 

A ROUES CAOUTCHOUTEES 


Horloger et bijoutier, 

rue Main, Mclntyre Block 


de DENIS DAOUST 


NEUF 

PERSONNES DE 


OFFICIERS ET MEMBRES 


M. D’aoust vient d’acheter les Etables 
„ Manitoba Livery,” au no 262 rue Gariy. 

Ouvertes jour et nuit. Location de voi¬ 
ture». Téléphone 141. 


SONT 


POUR 1898-1899 


M. S. A. D. BERTRAND, 

PRESIDENT 

M. WM. LAGIMODIERE, 

VlbE-PRESIDENT 

M. L, H. FOURNIER, * 

SECRETAIRE, 

M. C. HpRI ROYAL, 

i ASSISTANT-SECRETAIRE 

M. HORACE CHEVRIER, 

v TRESORIER, 

M. A. F. MARTIN, ] 

M. JOSEPH RIEL, 

M. L. J. COLLIN, f MEMBREg 
M. E. GUILBAULT, J 


Déclaration assermentée par un citoyen 

estimé. 

Neuf personnes guéries à l'Institut 

EVANS COLD CURE. 

Moi, Jas. Campbell, de Holland, dans 
la Province de Manitoba, fait serment et 
déclare que : 

Neuf hommes de cette ville, moi com¬ 
pris, ont suivi le traitement pour la gué¬ 
rison de l’alcoolisme à l’Institut ‘ 4 Evans 
Gold Cure.” Tous nous sommes très sa¬ 
tisfaits du traitement, et aucun de nous 
n’a bu depuis, ni même éprouvé le moin¬ 
dre désir de boire. 

(Signé,) JAS. CANMPBELL. 

Juré devant moi, ce I3e jour de mai 
1899, à Holland, Man. 

(Signé,) Th». H. PENTLAND, 


HORAIRE—En activité depuis le 15 Octobre 

i oa/v < * 


Allant au nord 


Allant au sud 


Stations 


|17 00 Gladstone 10 10 
;16 35 Ogilvie 10 35 
|16 05 Plumas 11 05 
15 20 Glenell* 11 45 
14 50 Glencairn 12 25 
14 10 McCreary 13 05 
13 35 Launer 13 40 
13 00 Makinak 14 10 
12 25 Ochre Riv. 14 46 


Comm. B. R. 

Les Rév. P. (vulllet et Drummond ont 
étrit différentes lettres, parues dans les 
journaux pour approuver et encourage!' 
Unstitnt Evans («old Cure. 

Cet établissement est sous la direction 

d f un Canadien. 

A 100 verges environ du Théâtre v\ itt- 
nipeg. 

Ecrivez pour avoir les intéressants pam- 
nhlets sur la guérison de l’alcoolisme. 

V EVANS INSTITUTS, 

58» Adélaïde St.,Winmpeg- 


11 00 22 20 51 45 Dauphin 15 30 16 00 J6 00 
10 25 21 45 Valley Riv 16 35 16 35 

10 00 21 20 Sifton 17 00 17 00 

0 50 21 10 Sifton jet. 17 10 17 10 

2o 40 Fork Riv. ’ 17 40 

20 10 Gruber 18 10 

20 00 [Winnipegoj 18 20 

17 50 
19 25 
19 05 

19 35 

20 10 
21 20 
22 00 


; ^0 président de chaque associa 
tion locale est membre du bureai 
dadministration. 

Les assemblées du bureau d ad 
ministration ont lieu les le et 3i 
mardi de chaque mois. 


Garland 
Pine River 
Sclater 
Cowan 
Minitonas 
SwanRiv.i 


Marchandises pour otre vendues de suite. 

M Caiëses de jouet» d’Allemagne, d’articles 
de fantaisie, et de verrerie doivent être 
vendues d’ici 30 jours. Ce qu’il y a de mieux 
dans Winnipeg. Venez ou éorivez immed 
iatewent «i vous ne voulez point arriver trop 


Entrepreneur de Pompes 
Funèbres et Embaumeurs 


VENEZ VOIR LE 


D. B. Hanna, 

Superintendant 

Winnipeg. 


distante . 

celle où se trouvait 1 agonisant - 
l’ordre de se diriger -en toute 
bâte, sur cette dernière, tons les 


A bonnez-Vous a 
l’EGHO de MANITOBA. 


os accordés, 300 Rue Main 














































GONSOLEZ VOUS JEUNES FEMMES 


“ Montre moi ta lanirue.” dit 
le médecin, à un enfant de qua¬ 
tre ans. 

L enfant fait voir le bout de 

sa langue. 

‘ comme cela,” reprend le 
médecin, ‘sort la complètement.” 

“Je ne peux pas,” répond l’en¬ 
fant les larmes aux veux. “ elle 


( iui soutirez depuis tant d'années d'une faiblesse 
extrême qui vous rend nonchalante, qui vous porte 
tantôt à me, tantôt à pleurer, et qui vousfaittrou* 
ver la vie triste et pénible. 

VOUS POUVEZ VOUS GUÉRIR FACILEMENT 
et .rapidement en faisant usage du Port The Buil- 
DER, qui purifiera et fortifiera votre sang, vous 
rendra 1 appétit meilleur, la digestion facile, le 
sommeil paisible et vous donnera la FORCE, la 


et la SANTli qui est la beauté la plus 
Lez^pne femme. 


Nous serions très heuiTux de voir les habitants 

A 

de Saint-Boni!*ce et des campagnes environnantes, 
venir examiner notre magasin : il n’y a pas le doute 
que nos marchandises donneraient satisfaction aux 
plus difficiles» comme prix et comme qualité. Notre 
assortiment est le plus complet de la province ; nous 
avons des habillements et «les pardessus pour les 
plus grands comme pour les plus petits. 

Voici dix-huit ans que nous sommes à Winnipyg 
et la réputation de notre magasin est bien établie. 

Venez nous voir, y 


t Madame ünspr femme de 
l’homme d’Etat de^ce nom a créé 
due sensation récemment à Pa¬ 
ïenne, en se faisant suivre, dans 
ses promenades à travers la ville, 
d’un jeune veau. On exciterait 
l’intérêt à moins. 

Il existe, à Palerme, uue taxe 
sur le bétail; les autorités ont 
demandé à Mme Crispi de se sou¬ 
mettre à la loi, maïs elle a refusé 
de payer donnant pour 


RICHARD & CO 


nmpeg 


C'EST DU PATRIOTISME BIEN ENTEND* 


|IM tle favoriser un compatriote comme M 


__ _ excuse 

que le veau 11 ’était pas pour la 
consommation mais seulement 
pour tenir lieu de petit chien. 


COLLIN 


LE MARCHAND BIEN CONNU DE 


Voua y trouverez aussi votre intérêt, tant sous le r 


A L’INSTITUT GQLD CURE D’EVANS 


58 rue Adélaïde, Winuipeg, 
Recommandé par les Rev. Pères Druni 

moud. (Juillet, le maire Andrews et au 


THE MANITOBA CLOTHING Co.. limited 

550 rue Main. 


Il a considérablement accru sea approvisin 

% VI 

Marchands de la 

DES CONDITIONS AUSSI AVANTAGE! ! 
Allez le voir et vous serez satisfait®. 


AVEZ TOUJOURS PRESENT A L ESP R TJ 


SI VOUS VOULEZ BATIR 


L. J. COLLIN 


Successeur de A. Turner et E. Guilbault, 

• Avenue Proveneher, St.-Bouiface 


LA MOINDRE CONSTRUCTION 


Pour les enfants, sont main- 
tenant à l’ordre du jours. Notre 
stock de ces marchandises arrive 
au moment le plus opportun. Ve¬ 
nez en munir votre bébé avant 
qu’ils soient tous partis. Sleighs 
de $1.75 et au dessus. Cutters de 
$4.50, à $15. 

Courrier pour Sleighs faisant 
à n’importe quel Sleigh. Télé¬ 
phoné No. 445. 


IL EST|DE VOTRE PLUS GRAND INTERET 


L’ETE 


FINI 


BANNING, 


Le splendide automne l’a remplacé. Le long et vigou¬ 
reux hiver de notre contrée, le suivra. 

C’est la saison où l’on reste à la maison. Nous devons 
donc apporter tous nos soins à rendre notre intérieur, gai, 
aimable, plaisant et confortable. 

L’homme sérieux est celui qui réfléchit ; trois fois sé¬ 
rieux est celui qui songe à sa farrr'Do. 

Les épais tapis, les rideaux. 1* s meubles, concourent à 
rendre l’appartement confortable, mais ils ne suffisent point. 
Il y a aussi les murs ! Laissez-les nus, tristes et misé¬ 
rables : vos riches tapis, vos rideaux, vos meubles seront 
impuissants à rendre agréable votre intérieur ; vos richesses 
ne feront que faire ressortir le dénuement des murailles, 
Il vaut mieux pour un homme de porter un habillement 
complet de tweed, que d’avoir pour tout costume un pan¬ 
talon et un gilet de riche étoffe. 

Les murs sont comme la veste de l’homme. 


& Company, 


POUR CONNAITRE 


Les plus grands commerçants de Pouest Ca 
nadien 

45-3m. 


La MAISON 


C. B. SCANTLEBURRY 


COLLIN & FILS 


496, Rue Main, 

Près du magasin (le Tapis de Bavifield 


WINNIPEG, 


une occasion exceptionnelle 


Guilbault 


«CHAINES DE MONTRE POUR 

DAMES 

Jl des prix très bas. 

Venez voir notre assortiment nos prix 
•vont.de $2.50 à 10.00- „ 

ON PARLE FRANÇAIS. 

THOS. J. PORTE, Bijoutier. 

404 Rue Main. 1 40-8i. 


monter votre maison 


EN ARGENTERIE 


FERRONNERIE, 

FEBLANTERIE 


AVIS AUX MENAGERES 


Pour tout achat que vous faites chez nous, vous recevez un coupon 
représentant 10 pour cent d’escompte ; avec ces coupons vous avez droit 
de choisir parmi tout un lot magnifique d’argenterie. 


POELES, GRANITE, 

BLANC-EMAILLE, 

PAPIER A BATISSE, &c., & 

Appareils et Fournitures pour 


Photographies 


ASSORTIMENT COMPLET 


GRAIN, FARINE, SON, GRU 


FROMAGERIES ET BEURRERIES 

Guilbault et Cote, 

.... ST-BONIFACE, MAN 


Depechez-vous ! 

Baldwin et Blondal, 

Photographes, 207 Avenue Pacific 

40-4i. 


Nous achetons tous les produits de la ferme au plus haut prix du 
marché, en argent. 

N’oubliez pas Tendront. 

Ancienne Maison H. J. CHABOT, 






























Poisson, gibier, huitres 

Achetez au magasin de 

-—:o:- 

REID, DAVIS F1SH CO., 


Reglements des Homesteads 

Toute section Numéro pair des Terres de la Couronne 


215, Avenue du Portage 


- -, non affectée*. 

ou non réservées, excepté les Numéros 8 et 26, pourra être prise en 

Homestead, par toute personne chef de famille, ou aucun homme au- 
dessus de 18 ans, a raison d’un quart de section, soit 160 acres 


de la volaille à vendre, venez nous voir. Teleph 


Si vous avez 


Entrées 


L’entrée peut être faite personnellement au bureau des Terres du 
District, ou sur application au Ministre de l’Intérieur, à Ottawa, ou au 
Commissaire d’immigration à Winnipeg. Elle peut être faite par une 
autre personne autorisée. Le prix d’entrée régulier est de $10 pour tout 
terrain déjà occupé. Il sera chargé en sus «5 ou $10 pour rencontrer les 


Manteau en Chat pour Dames.. 

Manteau en Bic Wallaby pour Dames.$22.5( 

Manteau en Astrachan Noir peur Dames.$25.0( 

Manteau en Greenland Seal pour Dames.• |27.5( 

Mitaines et Collet pour Dames en Mouton de Perse gris 

Seal, Chat, Wallaby, Astrachan etc. 


dépenses de cancellation et d'inspection. 

Conditions a remplir 


Sa Grandeur est en bonne santé 

Le 27 novembre avait lieu à 
Winnipeg le mariage de Mon¬ 
sieur John King avec Mademoi¬ 
selle Mary Van Brockstacle ; nos 
meilleurs souhaits aux nouveaux 


Culture et résidence pendant 3 aus sont requises, et pendant ce 
temps le colon ne peut être absent pendant six mois, en aucune année 
8our peine de perdre ses droits 


Application pour Patente 


Application pp«r pâte 

l’agent local, ou 1 Ihspect 
de $5. Il doit donné aVis f 
des Termes de la Couronne 
cation pour cette patente. 


ut être faite au bout de trois ans, devant 


Allez chez Allaire et Bleau le 
magasin le meilleur marché 
pour vos ferronneries, ferblan¬ 
teries, huiles, peintures, harnais, 

etc., etc. Avenue 


Vis-à-vis L’Hôtel Brunswick 


ur dey Homesteads ; en ce cas, les frais sont 
ir écrit, six mois d’avance, au Commissaire 
à Ottawa, de l’intention de faire telle appli- 


cuir rouge 
Tâché St. Bonitace. 

A l’enclos de St. François-Xa¬ 
vier. Enfermées une mule de 
couleur noire âgé de 18 mois, un 
peu de blanc sous le ventre, sans 
marque visible ; une génisse »de 


Informations. 


Campbell 


Les immigrants pourront recevoir à tous les bureaux de Terres de la 
Couroune l’information des terrains disponibles et libres de charges. 

i • 1 i _ . • i < i • ‘--f. , . . . . O 


pour trouver lys terrains désignés 


l’année, rouge clair, ventre blanc, 
un trou à l’oreille gauche. 

A l’enclos de St. François-Xa- 
Enfermées le 20 Novem- 


vier 

bre 1899 une génisse de un an 
couleur rouge gris, tache blan¬ 
che sur la tête. 

Un mulet taché de blanc avec 
la tête rouge, âgé de un an. 

Nous avons reçu le dernier 
exemplaire du Manitoba College 
.Tournai f il est comme toujours 
du plus haut intérêt et rédigé 
dans la perfection. Il fait le 
plus grand honnenr aux profes¬ 
seurs de ce collège qui le diri¬ 
gent. Nous les prions d’a cepter 
tous nos remerciements. 


Fourniture de Maison 


f JAMES SMART, 

Député Ministre de l'Intérieur. 

N. B. — A part les terrains ci-haut mentionnés, des milliers d’acres 
de terre de première qualité sont mis en vente par les différentes com¬ 
pagnies de chemin de fer ou des sociétés particulières. 


Nouvelles Marchandises arrivant 

a/JH 2 MB Y * ^ ^ .Sr . 

tous les jours. 


Voyez nos poeles Air tigbt, 1( > d: 
rentes sortes de $4 en montant 


MANITOBA 


Le feu chez NI. S. A O. Ber 

trand. 


Anderson & 


Le bulletin des Récoltes, émané par le Gouvernement le 12 décem¬ 
bre 1898, donne les statistiques suivantes, pour l’apnée : 

t En culture. Moyenne à liera. Récolte totale 

Acres. Minots. Minots. 

Blé. 1,488,232. 17.01. 25,213,745 

Avoine. 514,824. 33.60. 17,308.252 

Orge. 158,058. 27.06.. 4,277,927 

Patates. 19,591. 165 3,253,038 


La nuit même qui suivit les 
«élections, entre 1 heure et 2 du 
matin le l'eu prenait dans l’écu¬ 
rie attenante à la mai>on de M 
S. A 1). Bertrand à St Boniface 
Peu après la maison elle même 
commençait à brûler et fut bien¬ 
tôt complètement détruite. Bien 
que l’on puisse difficilement 
admettre d'aussi horribles et 
d’aussi lâches énormités, il est 
à présent évident que le feu à 
été mis volontairement par dé¬ 
pit de voir M. Bertrand élu. 
Déjà la veille un incendie mys¬ 
térieux avait détruit les écuries 
de M Joseph Hol-b-i un par¬ 
tisan de M. Bertrand, qui per¬ 
dit 3 chevaux et une vache. 

Nous espérons qu’une sérieuse 
enquête sera faite et que les 
coupables, s'ils sout trouvés, 
seront punis avec toute la ri¬ 
gueur de la loi. 

.... - — 

La Gauloise 


Enseigne de la Serrure d’Or 


BLUE RIBBON, 

THE WPG., FIRM LEAF 


UP AND UP, 
NEVADO, 


Annimaux de boucherie exportés durant l’année 
Bêtes d’élevage expédiés pendant l’année ...... 


12,525 

20,000 


Travailleurs demandez ces marques à vos marchands 
sont les seuls cigares fabriqués à la main dans Winnipeg. 


PRODUITS DE LA LAITERIE 

$409,455 


Total des produits de la laiterie pour l’année 


Faits par des hommes, non des enfants 


Dépenses de construction sur les fermes cette année 


$1,460,740 


Nombre de*fermes dans la province 


32,000 


- Des terrains peuvent être achetés dans presque tous les districts de 
la Province à des conditions faciles de paiement. Les prix sont de $2.50 
en montant. 


non au semste ou ues roenes, mais i 1; 

bien le meilleur charbon dur con- n ie8 > res arnu- 

nu, et aussi le moins cher. Son sauts et jouets en variété infinie- 

nom est «tf , Jg* ’ 

un lot de jolies tasses et 

.CHARBON âipâgf res partant rapidement. 

Venez et voyez chez, 

Nous vendons aussi le CHAR¬ 
BON LIGNITE de Souris. tl nUTIT Tin 


Union de* Colon* français du Manitoba et 
du Nord-Ouest, 


A partir du 16 Décembre des 
cours d’anglais auront lieu tous 
les Samedis à 9 heures du soir 
au local de la Société, 320J Main 
Street (Block Burke). Cee cours 
seront gratuits pour tous les 
membres de la Société qui vou¬ 
dront y prendre part. 

Par décision prise à la réunion 
du 3 courant, la prochaine as¬ 
semblée aura lieu le 31 Décem- 


saucie 


peuvent être obtenus en beauconp d’endroits de la Province 


Op peut obtenii toutes les informations désirables, ainsi que cartes 
etc., en en faisant la demande à • 


. Thomas Greenway, 

Ministre de 1 Agriculture et de l’Immigration, 

Winnipeg, Man. 

Ou à C. H. Jeffreys, Agent d’immigration pour Manitoba 


TAYLOR ET flLS 


°n du Northern Pacifie 


BUREAUX, coin est de l'avenue du Por¬ 
tant et de la me Main. Téléphoné, 


45-lm 


- , 1 . 

bre à 8 heures dn soir au heu du 





























